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Ne 229,

La fin de ce conte rappelle le récit du Sidtrdlamkira (trad.
Huber, n° 55, p. 273-278 ) ntitulé : Le ro: Agoka et le bhiksu qui
exhalait un parfum suave.

XXXVI, 4, 31

. We239.

Ce conte est une réplique affaiblie du récit relatif aux réves du
roi Prasenajit. Cf. notre n° hg8.
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